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rer, tous les outrages qu'on commet contre

vous !^ Daignez, aimable Jésus, regarder dé-
sormais ma personne, ma vie, mes actions, mes
peines, mes souflrances, le mérite et la satis-

faction de mes bonnes œuvres, comme des
choses consacrées à votre honneur, pour réparer
les outrages qu'on vous fait dans le saint Sa-
crement. Disposez de moi dans cette vue
selon votre bon plaisir, et comme vous le juge-

rez à propos pour expier les profanations, les

irrévérences, l'oubli, l'ingratitude dont on
vous outrag» sur nos autels.—Je m'offre entiè-

rement à tout, et ne veux jamais avoir d'autre

désir.

Ah ! qne je serai heureux si je puis être une
victime agréable à vos yeux, toute immolée à
votre gloire, brûlée et consumée par les flammes
de votre amour.—Je le serai, ô mon Jésus, s'il

vous plaît de me favoriser de vos grâces et de

me donner entrée dans votre sacré Cœur—C'est
là que je puiserai des lumières pour vous con-

naître et des saintes affections pour vous aimer.

—C'est là qu'oubliant tout l'univers et m*ou-

bliant moi-même, je ne m'occuperai qu'à vous

honorer et à vous glorifier.—Ouvrez-le-moi,

Seigneur, ce cœur adorable, et faites tomber
sur moi quelques étincelles de ce feu divin dont

il est embrasé, pour embraser le mien de votre

amour, et pour consumer en lui tout ce qui

pourrait m'en fermer l'entrée.—Je n'ai et ne


